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AMUSEMENTS
CE SOIR

| TULANE A sis

: Pm Matinée mercredi, 28¢ & $1.00
Soir‘u et mat. samedi, 25c & Sl 80

AMUSEMENTS

CRESCENT CE SO!R |

LES PRIX REGULIERS 0
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John (. l-hher Prf\enle
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- Laisser-mol yois” snvoyer du Parfum Gratis ™

. / Demandez sujourd’hui un bouteille d’essai de

*LILAS ED.-PINAUD

I.e parfum le plus fameux au monde, chaque goutte en ect
aussi délicieuse que la flenr rielle. Pourle monchoir, le va-
porisateur et le bain. Excellent aprés s'8ire rasé, ‘lToute la
valeur se trouve dans le parfum—vous ne payez pas de supp.é-
ment pour une bomenlle de fantaisie. La qualité en est mers
veilleuse,  Le prix n'est que de $0.73 (8 onces). krnvoyesz
$0.04 et vous reccvrez la petite bomcllle—lufﬁummcm pm.t
-~ 60 mouchoirs

PARFUMERIE ED. PINAUD, Departement M.
_ED. PINAUD BUILDING NEW YORK




